
Villas de l’avenue de Collonges 
 

L’avenue de Collonges, dans le quartier de la gare, a fait l’objet d’un lotissement résidentiel à la fin 

du 19ème siècle. Ce lotissement a accueilli de belles villas de maître édifiées dans le style de l’époque, 

mais avec une certaine variété des styles. 

 

 

 La plus fastueuse fut celle édifiée vers 1905 par Jean Baptiste Faure, propriétaire d’une 

manufacture de galons pour chapellerie à Saint-Etienne, qui acquiert un terrain de 3208 m2 en 

1901. Son fils Pierre lui succèdera en 1927. Par le hasard des découpages territoriaux, la villa se 

trouve sur la commune de St Just-Saint-Rambert. 

La propriété (dénommée La Roseraie) fut ensuite acquise en 1935 par Jean Antoine Marrel 

fondateur de l’entreprise des Bennes Marrel à Andrézieux, puis en 1943 par son associé et 

beaufrère, Auguste Bozzaco-Colonna. (voir fiche détaillée sur commune de St Just-Saint-

Rambert). 

 

 
 

 
 
 La villa Chenaud, n° 6 avenue de Collonges 

C’est la dernière villa installée sur l’avenue de Collonges et donc sur commune de Saint-Just 

Le constructeur (vers 1903) fut Marius Belloeuf, cimentier et entrepreneur de BTP.  

Son gendre Charles Chenaud lui succèda dans l’entreprise et dans la maison. 

 

Dans les années 1990-2000, la maison est passée à Mr Machet Sylvain, agent immobilier 

Elle appartient à présent à Mr Pouly Alban, chauffagiste 

 
 



 
 
La villa comprend un bâtiment carré élevé sur 2 niveaux et un corps avancé de bâtiment plus élevé 
décoré par un balcon à balustres et un encadrement de fenêtre orné d’un fronton. On perçoit ici 
l’influence de l’architecture art déco. 
 
 
 Villa La Colombière, n° 4  Avenue de Collonges 
-  La construction date de1903. Elle est due à Jacques Epitalon, représentant de commerce et 

comprend 23 ouvertures avec remise et écuries  
- En 1916, la maison passe en Etienne Faure, 62 rue de Longchamp à Marseille 
- En 1968 elle est acquise par Mr Martin ; puis passe entre les mains de M° Jacques Chataing, notaire 

à Andrézieux, puis de son épouse 

 
 

 
 
 

Le style architectural de cette villa est plus traditionnel. Elle est élevée sur 2 niveaux, au dessus d’un 

escalier monumental et d’un perron. Le toit est orné de deux lucarnes. Au corps principal est adjoint 

sur la droite un autre bâtiment en retrait, surmonté d’une toiture qui lui donne l’aspect d’une tour à 

clocher. 

 



 
 Les Pins,  n° 2 avenue de Collonges  

 
La construction de la villa en 1903 est le fait de  Charles Muller, pâtissier à Saint-Etienne, puis 

rentier rue de Collonges 

En 1942, la maison est passée aux mains de Claudius Detrat, armurier, 14 avenue de Saint-

Etienne, à Andrézieux. 

Elle revient en 1968 à Mr Philippon armurier, qui y installa certaines activités de production   

Elle fut ensuite acquise par Mr Dousteyssier médecin à Andrézieux 

 

 

La villa est de style très simple 

 

   

Vue arrière de la maison.  
La construction accolée sur cette façade correspondait à un atelier d’armurerie de Philippon. 


